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C’était un drôle de moment. Il y avait des signes de toutes sortes, mais les repères se perdaient, oppression partout, nouvelles dominations qui se mettaient en place, la contestation se transformait, mouvements nouveaux qui s’ajoutaient aux anciens, les mots manquaient souvent pour dire de quoi il s’agissait, une insatisfaction générale, les hommes, les femmes, les jeunes, les vieux, toutes les professions, des agriculteurs aux cinéastes, des bouchers aux employés de bureau, des professeurs aux prostitués, bien entendu tout le monde se plaignait du manque de perspectives, des projets il y en avait, mais les moyens, on ne voyait pas, pas du tout, c’étaient des questions dans tous les sens, mais pas coordonnées, légitimité du pouvoir, valeur de la recherche, ce n’étaient pas des problèmes techniques, on ne saisissait pas les liens entre les différentes parties de la société, on ne voyait pas de commun, quelque chose se terminait, mais sans calme, au contraire, de la guerre sans arrêt, ouverte ou larvée. La fin d’un système, peut-être ? Mots et soubresauts. Certaines épidémies semblaient arrêtées, les maladies guérissables, mais les discours vides coulaient comme des rivières, comme des fleuves, comme des mers. On se trouvait des affinités avec des personnes, des groupes, voire des régions du monde inconnus auparavant, et il y avait un sentiment global de fureur, de rage, on parlait du climat, du ciel, des océans, il y avait des menaces larges, massives, et en même temps des violences précises, déterminées, des terreurs concrètes. L’assassin du dimanche, ce psychopathe criminel qui tuait des femmes systématiquement le dimanche, en faisait partie. On se demandait évidemment pourquoi le dimanche, pour certains ça semblait évident, ce qui était visé c’était le dimanche, jour de repos, de tranquillité, de paix, pour d’autres ce n’était pas clair. Est-ce qu’il s’agissait d’un homme de main, mais à la solde de qui, ou d’un tueur solitaire, on n’avait aucun indice, en attendant, il tuait, ce Sunday killer, comme parfois on le nommait en anglais, langue mondiale de l’époque.

Beaucoup déploraient l’incurie des autorités, ça durait depuis des mois, rien ne se passait, le tueur continuait de sévir, la peur grandissait, les femmes terrorisées, etc.

 

C’est dans ce contexte que des groupes de femmes se mirent en place un peu partout, c’était devenu une pratique courante, et qu’Eva organisa le Grand Collectif de la région parisienne, l’assassin avait particulièrement sévi à Paris et autour.

Un personnage, cette Eva. Sans elle le collectif parisien ne se serait peut-être pas créé.

Venue de la banlieue, elle traversait la vie en lisant Kafka, elle l’avait découvert dans un livre laissé par son père, parti sans jamais donner aucune nouvelle.

Elle aimait expliquer que La Métamorphose est une histoire de meurtre. « Un matin au sortir d’un rêve agité, Gregor Samsa se trouva transformé en une gigantesque vermine… » On a traité ce Gregor de vermine, il devient une vermine. « On », c’était le père de Gregor, un tyran. Eva voyait du meurtre partout, elle se méfiait de tout, pourtant elle adorait les enfants.

Elle détestait les hommes, à part Kafka, son héros.
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Une série de féminicides, un tueur, « l’assassin du dimanche ». Des femmes s’organisent, créent un collectif, avec Aurélie, une jeune qui travaille en usine, Jacqueline, une ancienne braqueuse, Anaïs, professeure de philosophie, Stella, mannequin, Louise, une femme de théâtre…
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